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bien que pour conuertir toute autre forte de perfonnes.

Au plus fort de I'E{té dernier, les champs d’alen-
tour le bourg de la Refidence de la Conception eftans
tous grillez de challeur & de feichereffe 2 faute de
pluye, les habitans eftans au defefpoir, s’adrefferent
2 nos [118] Peres, qui firent veeu de dire quelques
Meffes. Le lendemain on n’eut pas pluftoft com-
mencé la premiere, qu’il commenca 2 pleuuoir vne
pluye la plus fauorable qu’on euft peu fouhaitter,
qui dura trois iours. Ce ne furent fur le champ
qu’admirations & remerciemens; mais en fuite, de
renoncer a leurs fuperftitions, c’eft & quoy ils ne fe
peuuent refoudre.

Au bourg de la Refidence de fainct Iofeph, vn des
principaux & plus anciens Capitaines, nommé Ondi-
horrea, eftant par maladie reduit a2 1’extremité, &
ayant au commencement refusé nos vifites & noftre
affiftance, apres auoir experimenté en vain tous les
remedes ordinaires du pais pour le recouurement de
{a fanté: Eftant abandonné & comme aux abois de
la mort, fe fentit porté par quelque efpece de vifion
qu’il euft de nous efcouter en fin, & receuoir le bien
& les bons offices que nous luy defirions rendre en
telle occafion, comme a celuy qui auoit le plus contri-
bué 2 noftre eftabliffement dans ce bourg. Le voila
donc inftrui& & baptisé; & aufii toft le voila {fur pied,
auec l'eftonnement de tous ceux qui l'auoient vn
peu [119] auparauant tenu pour defefperé, aufquels
comme 2a toute autre forte de perfonnes qui le
venoient voir de tout le pafis, il ne fe laffoit iamais
de leur racdter ce qui s’eftoit paflé; & qu'il tenoit
entierement {a vie du baptefme qu’il auoit receu.

Qui n’euft penfé que cette rencontre en vne per-



